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Résultats de la mise en œuvre de
l'axe 5 du PNDS par rapport à l'AMU

P.4

1ère édition du Forum national
de l'agricultrice togolaise P.3

CRISE AU MOYEN ORIENT

PROJET D'APPUI À L'INSERTION ÉCONOMIQUE
DES JEUNES DANS LES SECTEURS PORTEURS

Jusqu'à 560% de performance dans les
effets attendus, selon une actualisation P.4

P. 3

Le Président du Conseil, Faure Gnassingbé

Un appel à la retenue lancé par
l'Alliance politique africaine à Lomé

La crise au Moyen-Orient (USA-IRAN-
ISRAEL) affecte directement les intérêts
vitaux et stratégiques du continent africain.
Elle se traduit notamment par des pertur-
bations des chaînes d'approvisionnement
et du commerce international, une forte
volatilité des marchés énergétiques, des
pressions inflationnistes, une instabilité des
marchés de change ainsi que des risques
croissants pour la stabilité économique de
plusieurs États africains.

Les participants à la Conférence minis-
térielle extraordinaire de l'Alliance Politi-
que Africaine (APA) autour du thème " L'Afri-
que face à la crise au Moyen-Orient : im-
pacts, défis et réponses stratégiques "; te-
nue à Lomé le 03 Juillet 2026, l'ont recon-
nue et relevé que les perturbations des
chaînes d'approvisionnement en prove-
nance du Golfe affectent l'accès de l'Afri-
que aux intrants agricoles, fragilisent les
capacités de production du continent et
perturbent les échanges  commerciaux
avec le Moyen-Orient, avec des risques
d'aggravation de l'insécurité alimentaire,
de tensions socio-économiques et d'insta-
bilité sociale dans plusieurs États afri-
cains…

105è ANNIVERSAIRE DE LA FONDATION
DU PARTI COMMUNISTE CHINOIS
Le parti UNIR associé à la célébration

COOPÉRATION

HÉMANGIOME INFANTILE

SANTÉ

L'hémangiome infantile correspond à une tâche
rougeâtre, plus ou moins en relief qui apparaît
dans le premier mois de vie d'un nourrisson;
pas besoin de traitement, mais attention !

DETTE PUBLIQUE DU TOGO AU 31 MARS 2026
Maturité moyenne de l'ensemble du

portefeuille à 7,40 ans à fin décembre 2026

ÉCONOMIE

EN PLUS…

" La crise au Moyen-Orient ne peut être regardée par l'Afrique comme
une crise lointaine. Elle nous concerne directement ", Faure Gnassingbé
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SANTÉ

Définition et symptômes d’un
hémangiome infantile

L’angiome fraise
Un hémangiome infantile correspond

à une tâche rougeâtre, plus ou moins en
relief, qui mesure de quelques millimètres
à plusieurs centimètres et qui apparaît
dans le premier mois de vie d’un
nourrisson.

Il est causé par le développement
anormal de vaisseaux sanguins de la
peau dont l’origine précise est toujours
inconnue à ce jour. Près de 5% à 10%
des nouveau-nés sont concernés, et
l’affection touche plus volontiers les
bébés prématurés et de sexe féminin.

On distingue trois grands types
d’hémangiomes infantiles.

Tout d’abord, l’hémangiome infantile
superficiel qui semble être simplement

Maurille AFERI

L'hémangiome infantile correspond à une tâche rougeâtre, plus ou moins en relief qui apparaît
dans le premier mois de vie d'un nourrisson ; pas besoin de traitement, mais attention !

plus de risque à développer un
hémangiome infantile que d’autres. En
effet, parmi les facteurs de risque les
plus fréquents, on peut citer : les
grossesses multiples ou avec
complications (hypertension par
exemple), la grande prématurité
(naissance avant 32 semaines
d’aménorrhée), des antécédents familiaux
d’hémangiome infantile.

Des plaques rougeâtres à
l’évolution caractéristique

Un hémangiome infantile évolue en
plusieurs temps.

A noter qu’un hémangiome infantile n’est
pas présent dès la naissance, il se
développe dans les premiers jours à
semaines qui suivent la naissance. Cet
élément est caractéristique de l’affection,
et conforte le médecin dans son
diagnostic. En effet, les hémangiomes
infantiles peuvent parfois être confondus
avec des taches de naissance rouge
qui, elles, sont présentes dès le premier
jour.

La première phase d’évolution d’un
hémangiome infantile est celle de
l’apparition et de la prolifération de
l’hémangiome entre l’âge de 0 à 6 mois.
Selon son type, l’hémangiome se
développe sur et/ou sous la peau. Celle-
ci gonfle légèrement et prend une couleur
rouge brillant, ou bleutée si l’hémangiome
est profond.

Bien que certains puissent être
beaucoup plus grands, la majorité des

hémangiomes infantiles n’excèdent pas
5 centimètres. Plus de la moitié d’entre
eux sont localisés sur la tête ou au niveau
du cou. A noter qu’ils peuvent aussi se
développer sur certains organes, par
exemple le foie. Auquel cas, on parle
d’hémangiome hépatique.

Les hémangiomes infantiles sont
indolores, cependant ils peuvent se
rompre et entraîner des saignements.
Lorsqu’ils sont proches d’un œil, ils
peuvent altérer la vision avec un risque
de cécité définitive. Au niveau du nez ou
de la gorge, les hémangiomes infantiles
peuvent être à l’origine d’une gêne
respiratoire.

Les hémangiomes infantiles profonds
de grandes tailles qui ont une croissance
rapide peuvent parfois occasionner des
douleurs. Il existe également un risque
d’infection bactérienne, d’ulcération et/ou
d’hémorragie.

La deuxième phase d’évolution d’un
hémangiome infantile est celle de la
stabilisation, aux alentours des 12 mois
de l’enfant. On estime qu’à l’âge de 4
mois, l’hémangiome a atteint environ
80% de sa taille définitive.

Puis progressivement, l’hémangiome
perd sa couleur et sa fermeté. Vers l’âge
de 4 ans, on observe de façon
spontanée, une disparition quasi-complète
de ce dernier dans 30 à 40% des cas.
En revanche, dans plus de 60% des
cas, des séquelles persistent. Elles

(suite à la page 7)

HÉMANGIOME INFANTILE

CONCOURS

L'Algérie remporte les Olympiades panafricaines de mathématiques 2026; 6 jeunes togolais y étaient
L'Algérie s'est hissée sur la plus haute marche du podium continental lors de l'édition 2026 des Olympiades

panafricaines de mathématiques (PAMO), qui se sont déroulées en Côte d'Ivoire du 26 juin au 4 juillet. Le Maroc et
la Côte d'Ivoire ont suivi. Le Togo y a participé avec 6 candidats.

Près de 200 élèves venus de 26 pays
africains ont affronté les 6 épreuves de
la compétition au gymnase de l'INP -
HB de Yamoussoukro. Le rideau est
donc tombé le samedi 4 juillet dernier le
sacre de l'Algérie. Le classement final
par équipes donne à la 1ère place l'Al-
gérie, à la 2ème place le Maroc et à la
3ème la Côte d'Ivoire, le pays hôte.
L'exploit algérien est tout à fait formida-
ble, car, il s'agit d'un grand chelem avec
9 médailles, dont deux notes parfaites
de 20/20 - un exploit qu'aucun autre pays
n'a égalé cette année. La délégation al-
gérienne a littéralement surclassé ses
concurrents avec la jeune Yahia Alaa
qui a été couronnée " Reine des mathé-
matiques africaines ". En plus de rem-
porter l'or dans le tournoi général, elle
s'est imposée au sommet du classe-
ment féminin. Ses camarades Fairouz

Un hémangiome infantile, aussi appelé angiome tubéreux ou encore angiome fraise, est une affection relativement
fréquente chez le nourrisson. Entre 5 et 10% d'entre eux sont concernés. Ils surviennent sur et/ou sous la peau dans les
premières semaines de vie de l'enfant. Les hémangiomes infantiles correspondent à des tâches cutanées rougeâtres ou
sous-cutanées bleutées, plus ou moins en relief, de quelques millimètres à plusieurs centimètres. Ils se manifestent plus
volontiers en cas de grossesse multiple, d'antécédents familiaux, de prématurité ou de complications durant la grossesse.
Dans la majorité des cas, aucun traitement n'est nécessaire pour l'hémangiome infantile puisqu'il disparaît spontanément
avec le temps. Un traitement chirurgical ou au laser des éventuelles séquelles (cicatrices) peut en revanche être proposé. Un
traitement médicamenteux est prescrit lorsque l'hémangiome est volumineux ou se complique.

Benyounes (argent au général, or chez
les filles) et Layane Harnane (argent au
général et argent dans le tableau fémi-
nin) viennent compléter ce tableau.  De
même, deux lycéens algériens, Kian
Abolghasemi et Abderrahmane Si
Ahmed, ont réalisé l'exploit d'obtenir un
score parfait, leur valant de décrocher
l'or. Mohamed Ikbal Tebib est lui aussi
monté sur la première marche du po-
dium en s'adjugeant une médaille d'or.

Cette performance n'a pas laissé in-
différentes les autorités algériennes dont
surtout le ministre de l'Éducation natio-
nale, Mohammed Seghir Sadaoui. Dans
une allocution officielle, il a qualifié ce
résultat d'"exploit historique", insistant sur
le fait que cette victoire collective et ces
trajectoires individuelles d'excellence té-
moignent directement de la qualité de
l'enseignement public algérien. Selon lui,

NÉCROLOGIE

Le compositeur américain et chanteur principal du groupe disco
Village People, Victor Willis est mort à 74 ans

Victor Willis, né le 1er juillet 1951 à
Dallas (Texas) et mort le 30 juin 2026, est
un chanteur et compositeur américain. Il
est connu pour avoir été le 1er chanteur
principal et le cofondateur du groupe disco
américain Village People, créé à la fin
des années 1970. Au sein de cette forma-
tion, il incarnait visuellement les person-
nages de l'officier de police et de l'officier
de marine. Il a coécrit et interprété les
plus grands succès commerciaux du
groupe, notamment les titres mondiaux
"Y.M.C.A.", "Macho Man" et "In the
Navy". Sa voix de baryton puissante a
défini l'identité sonore et musicale distinc-
tive de ces productions. Enfin, il est célè-
bre dans le domaine juridique pour avoir
remporté un procès historique en 2012,
devenant l'un des premiers artistes à ré-
cupérer la copropriété de ses droits
d'auteur en vertu du Copyright Act amé-
ricain.

Victor Edward Willis grandit dans un
environnement profondément marqué par
la musique religieuse, effectuant ses pre-
mières armes vocales au sein de la cho-
rale de l'église de son père. Durant son
enfance et son adolescence, sa famille
s'installe à San Francisco, dans le quar-
tier de Haight-Ashbury, alors en pleine
effervescence culturelle et sociale. C'est
dans ce contexte californien qu'il élargit

ses horizons musicaux en s'initiant au
jazz et à la soul music. À l'adolescence,
il intègre le groupe The Ballads

Désireux de professionnaliser sa car-
rière de chanteur et de comédien, il s'ins-
talle ensuite à New York. Ses capacités
vocales lui permettent d'intégrer le milieu
du théâtre musical de Broadway. En 1976,
il obtient un rôle dans la production origi-
nale de la comédie musicale à succès
The Wiz, une adaptation afro-américaine
du Magicien d'Oz, et participe ultérieure-
ment à son adaptation australienne. Pa-
rallèlement à ses prestations sur scène, il
écrit et enregistre plusieurs morceaux au

milieu des années 1970 pour le compte
de labels indépendants, cherchant à per-
cer de manière autonome dans l'industrie
phonographique.

L'année 1977 marque un tournant dé-
cisif dans son parcours professionnel lors-
qu'il fait la rencontre du producteur de
musique français Jacques Morali et de
son associé Henri Belolo. À cette épo-
que, la musique disco est en pleine ex-
pansion dans les clubs américains.
Morali, séduit par la puissance et le tim-
bre de baryton de Willis, lui propose de
prêter sa voix à un projet de groupe con-

cette réussite démontre la capacité des
établissements scolaires nationaux à
faire émerger des talents scientifiques
de rang international, capables de faire
rayonner les couleurs de l'Algérie au-
delà de ses frontières.

Quant au Togo, il a été représenté par
6 jeunes issus du concours national de
mathématiques en pr élude à ces olym-
piades continentales. Malheureusement
la moisson n'a pas été bonne pour eux,
même s'ils n'ont pas démérité.

Notons que l'Olympiade panafricaine
de mathématiques (PAMO) est le cham-
pionnat phare africain pour les élèves du
secondaire, organisé chaque année dans
un pays hôte tournant. Fondée en 1986
par l'Union mathématique africaine
(AMU) via sa Commission des Olym-
piades panafricaines de mathématiques
(AMUPAMOC), la PAMO organise

posé sur la peau. Il a l’aspect d’une
plaque rouge vif, lisse ou granuleuse.

Le deuxième type d’hémangiome
infantile est dit profond puisqu’il est
localisé sous la peau. Il se présente
majoritairement comme une boule
bleutée, et souvent confondu avec un
hématome. Son diagnostic peut donc
être légèrement plus tardif que
l’hémangiome superficiel.

Enfin, le dernier type d’hémangiome
infantile est le mixte. Autrement dit, il est
à la fois composé d’une partie superficielle
qui se développe la première, puis dans
un second temps d’une partie profonde
qui se développe sous la peau.

Certains petits patients semblent avoir

presque chaque année depuis 1987, réu-
nissant les jeunes mathématiciens les
plus prometteurs du continent pour célé-
brer l'excellence et la communauté.

Pour rappel cette édition 2026 des
OPAM était couplée au 11ème Congrès
Panafricain des Mathématiciens
(PACOM 2026), qui s'est achevé avec

l'élection du Professeur Adama Coulibaly
à la présidence de l'Union Mathémati-
que Africaine (UMA).

CINÉMA

Le film "Paradis" d'Alexander Abaturov à l'IFT ce mercredi

Les incendies géants de 2021 au
Nord-Est de la Sibérie constitue le cen-
tre d'intérêt du film "Paradis". Sorti en
2022, il est un documentaire qui nous
plonge dans le village de Shologon, au
cœur de la taïga, théâtre de cette catas-
trophe naturelle. Les habitants, abandon-
nés par l'État, se mobilisent pour com-
battre le " Dragon " qui ravage la forêt.

Le film a été réalisé par Alexander
Abaturov et a été soutenu par plusieurs
fondations et programmes européens. Il
a été présenté comme film d'ouverture
au festival Cinéma du Réel en 2023 et a
remporté le prix pour la meilleure
cinématographie à l'IDFA à Amsterdam
en 2022

" À l'été 2021, une vague de chaleur
et une sécheresse exceptionnelle pro-
voquent des incendies géants qui rava-
gent 19 millions d'hectares dans le nord-

Ce mercredi 08 Juillet 2026, l'écran de l'Auditorium de l'Institut français du Togo, Ift, est réservé à la projection
du film " Paradis" à partir de 18h30.

est de la Sibérie. Dans cette région, au
cœur de la taïga, le village de Shologon
se voile d'un épais nuage de fumée. Les
cendres noires portées par le vent pro-
pagent des nouvelles alarmantes : la
forêt est en feu et les flammes appro-

chent.
Abandonnés par l'État, les habitants

se mobilisent pour affronter le Dragon.
". Ainsi est libellé le synopsis.

(suite à la page 6)
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transformation agroalimentaire et
de la constitution de mécanismes
régionaux de réserves stratégi-
ques.

Face aux défis globaux, Faure
Gnassingbé a relevé que l’Afrique
doit parler d’une voix plus unie.
« Cela ne signifie pas que tous nos
pays doivent adopter exactement
les mêmes positions sur tous les
sujets. Nos intérêts nationaux
peuvent parfois diverger. Mais au-
delà de ces différences, il existe
des intérêts africains fondamen-
taux qui nous rassemblent », a -t-
il expliqué.

Il est à rappeler que la crise au
Moyen-Orient accroît les risques

Pour le Président du Conseil
Faure Essozimna Gnassingbé qui
a présidé la cérémonie d’ouver-
ture de la rencontre, la crise au
Moyen-Orient ne peut être regar-
dée par l’Afrique comme une crise
lointaine. « Elle nous concerne di-
rectement.   Elle concerne nos
économies.  Elle concerne notre
sécurité. Elle concerne notre ré-
silience. Elle concerne surtout
notre capacité collective à contri-
buer à la paix et à la stabilité inter-

lyse stratégique, de prospective et
d’alerte précoce afin de mieux iden-
tifier les risques émergents et de
préparer des réponses concer-
tées.

D’ailleurs, dans la déclaration fi-
nale sanctionnant la Conférence, les
participants ont encourager les
États africains à renforcer leur ré-
silience économique face aux
chocs géopolitiques extérieurs,
notamment à travers la diversifica-
tion économique, l’industrialisation,
le développement du commerce
intra-africain et l’accélération de la

CONFIRMATION DE LA CONTRIBUTION MAJEURE DE LA FEMME À LA SÉCURITÉ ALIMENTAIRE ET NUTRITIONNELLE DU TOGO

1ère édition du Forum national de l’agricultrice togolaise

F. Woussou

CRISE AU MOYEN ORIENT

Un appel à la retenue lancé par l'Alliance politique africaine à Lomé

matique. Selon la CTOP, à tra-
vers cette déclaration, les fem-
mes agricultrices du Togo reven-
diquent l’égalité des chances et
appellent à des actions fortes du
Gouvernement, du Parlement,
des institutions financières, des
partenaires techniques et des
autorités traditionnelles pour ac-
célérer leur autonomisation.

La CTOP et la PNAFAT, avec
l’appui de plusieurs partenaires,
se sont engagés à poursuivre le
plaidoyer pour que cette décla-
ration ne reste pas lettre morte,
mais se traduise en actions con-
crètes sur le terrain.

En marge de ce Forum Natio-
nal de l’Agricultrice Togolaise
(FoNAT) les 30 juin et 1er juillet
2026 à Lomé, les produits
agroalimentaires locaux de la
Fédération des Promotrices
d’Agro- industrie du Togo
(FEPROMAT) et le Réseau Na-
tional des Femmes Agricultrices
du Togo (RENAFAT) ont été ex-
posés lors d’une foire de promo-
tion. C’est en lien avec la Com-
posante 3 du Programme de
Résilience du Système Alimen-
taire en Afrique de l ’Ouest

important moment de dialogue,
de réflexions et de propositions
concrètes pour améliorer les
conditions de vie et de travail des
femmes agricultrices au Togo »,
admet-on à la CTOP.

Pour joindre le geste à la pa-
role, elles ont signé une déclara-
tion dite Lomé qui réaffirme le rôle
central des femmes dans l’agri-
culture togolaise et leur contribu-
tion majeure à la sécurité alimen-
taire et nutritionnelle du pays. Elle
met en lumière les obstacles
persistants (accès à la terre, fi-
nancement, représentation dans
les instances de décision, etc.)
tout en proposant des solutions
concrètes.

Parmi les priorités nationales
évoquées par les femmes agri-
cultrices, on note l’accès sécu-
risé au foncier, le financement
agricole adapté aux femmes, l’ir-
rigation et maîtrise de l’eau et la
mécanisation et équipements
adaptés. Elles appellent aussi à
des actions dans le secteur de la
transformation agroalimentaire,
l’accès aux marchés, la forma-
tion et leadership féminin et
l’adaptation au changement cli-

Pour les organisateurs,
l’autonomisation des femmes ru-
rales n’est pas seulement une
question de justice, mais un le-
vier essentiel pour une agricul-
ture résiliente, une sécurité ali-
mentaire renforcée et un déve-
loppement durable du Togo. Au
ministère de l’Agriculture, on in-
dique qu’elles représentent près
de 75 % de la population vivant
en milieu rural et interviennent à
toutes les étapes de la chaîne de
valeur agricole : préparation des
terres, semis, entretien des cul-
tures, récolte, transformation et
commercialisation des produits.

Durant les deux jours de ren-
contre, les participantes et les ac-
teurs du secteur ont échangé sur
des thématiques majeures : l’ac-
cès des femmes à la terre, le fi-
nancement agricole, les innova-
tions et technologies, la résilience
face aux changements climati-
ques, les opportunités
d’autonomisation économique,
ainsi que la transformation et la
commercialisation des produits
locaux. « Ce forum constitue un

Eric J.

La Coordination Togolaise des Organisations Paysannes et de Producteurs Agricoles (CTOP), en
collaboration avec le gouvernement togolais, a organisé les 30 juin et 1er juillet 2026, la première
édition du Forum national de l’Agricultrice Togolaise (FoNAT) sous le thème « Valoriser le rôle des
femmes rurales pour des systèmes agroalimentaires inclusifs, résilients et durable ».

pesant sur les environnements
sécuritaires africains, notamment
à travers l’expansion des mena-
ces transnationales, les risques de
déstabilisation régionale et l’inten-
sification de la compétition stratégi-
que entre puissances extérieures.
La Conférence de Lomé a relevé
qu’une crise prolongée et généra-
lisée au Moyen-Orient constitue un
danger pour la sécurité et l’équili-
bre de l’Afrique en raison de la
proximité géographique entre le
continent et le Moyen-Orient.

Pour ce faire, un appel a été
lancé à l’ensemble des parties au
conflit à faire preuve de retenue
maximale et à éviter toute action

susceptible d’entraîner une aggra-
vation des tensions, une extension
régionale ou extrarégionale du
conflit. « Encourageons la pour-
suite des négociations et consul-
tations en cours ainsi que le dé-
veloppement d’un dialogue plus
inclusif associant l’ensemble des
parties concernées, en vue de
consolider les acquis de la déses-
calade, de favoriser le règlement
pacifique des différends encore en
suspens et de contribuer à une
paix durable, à la coexistence pa-
cifique et à la stabilité régionale »,
lit-on dans la déclaration finale ren-

(suite à la page 4)

« La crise au Moyen-Orient ne peut être regardée par l’Afrique comme une crise lointaine. Elle nous concerne directement », Faure Gnassingbé
La crise au Moyen-Orient (USA-IRAN-ISRAEL) affecte directement les intérêts vitaux et stratégiques du continent africain. Elle se traduit notamment par des perturbations des chaînes d’approvision-

nement et du commerce international, une forte volatilité des marchés énergétiques, des pressions inflationnistes, une instabilité des marchés de change ainsi que des risques croissants pour la stabilité
économique de plusieurs États africains.

Les participants à la Conférence ministérielle extraordinaire de l’Alliance Politique Africaine (APA) autour du thème « L’Afrique face à la crise au Moyen-Orient : impacts, défis et réponses stratégiques
»; tenue à Lomé le 03 Juillet 2026, l’ont reconnue et relevé que les perturbations des chaînes d’approvisionnement en provenance du Golfe affectent l’accès de l’Afrique aux intrants agricoles, fragilisent
les capacités de production du continent et perturbent les échanges  commerciaux avec le Moyen-Orient, avec des risques d’aggravation de l’insécurité alimentaire, de tensions socio-économiques et
d’instabilité sociale dans plusieurs États africains.

soutien aux initiatives de médiation
et aux efforts diplomatiques en
cours, afin d’encourager l’adoption
progressive de mesures de con-
fiance mutuelle entre les parties
concernées.

Il est à rappeler qu’outre les mi-
nistres des affaires étrangères des
pays membres de l’APA, une re-
présentante du président de la
Commission de l’Union africaine
et le Président Maada Bio de la
Sierra Leone, Président en exer-
cice de la CEDEAO ont pris part à
la Conférence. Ce dernier a salué
la tenue de la Conférence qui a mis

nationales », a-t-il déclaré, ajoutant
que les crises actuelles révèlent et
amplifient celles qui existaient déjà
de par le monde. Il a lancé un ap-
pel aux États africains pour qu’ils
renforcent leurs capacités d’ana-

mise en œuvre de la Zone de li-
bre-échange continentale africaine.
Aussi, ont-ils exhorté les États afri-
cains à intensifier leurs efforts en
faveur de la sécurité alimentaire,
du développement agricole, de la

en lumière les conséquences du
conflit au Moyen-Orient sur les
économies africaines et les voies
et moyens à explorer pour juguler
les effets.

due publique à l’issue de la Confé-
rence.

Un appel a été aussi lancé pour
une mobilisation accrue des ac-
teurs régionaux et internationaux en

(FSRP-Togo) qui vise le renfor-
cement de l’autonomisation éco-
nomique des femmes transfor-
matrices en leur offrant de réel-
les opportunités commerciales.

On y a droit à une exposition et
vente de produits de qualité (fari-
nes enrichies pour enfants, riz
étuvé, épices, et bien d’autres) ;
Séances de dégustation pour en-
courager la consommation des
produits locaux ; Renforcements

de capacités sur le rôle des fem-
mes dans la sécurité alimentaire
et nutritionnelle ; Mise en relation
avec des vitrines commerciales
(Togo Mall, Place FAO, etc.)
pour faciliter l’accès à de nou-
veaux marchés.

Il est à rappeler que le FONAT
des femmes agricultrices s’ins-
crit dans le cadre de l’Année In-
ternationale des Agricultrices,
proclamée par les Nations Unies

pour l’année 2026. Il vise à met-
tre en lumière le rôle essentiel
des femmes rurales dans l’agri-
culture togolaise et à renforcer
leur autonomisation. Il a été rendu
possible grâce à l’appui financier
et technique de la Coopération
Basque, le Forum Rural Mon-
dial, le Projet AgSyS/GIZ, Car-
refour International Canada, ainsi
que la FAO et la GIZ.

sation de financements pour ren-
dre ces traitements plus accessi-
bles.

Les experts mettent aussi en
garde contre le recours aux mé-
thodes traditionnelles, comme la «
Pierre Noire » ou les dispositifs
d’aspiration, dont l’efficacité scien-
tifique n’est pas démontrée. Ces
pratiques n’extraient qu’une quan-

personnes sont mordues chaque
année dans la région.

Face à cette situation, les acteurs
de la santé plaident pour un meilleur
accès aux antis venins, notam-
ment dans les centres de santé les
plus reculés. Ils appellent égale-
ment à un renforcement de la col-
lecte des données
épidémiologiques, à la formation du
personnel soignant et à la mobili-

Les morsures de serpent cons-
tituent l’une des principales mala-
dies tropicales négligées en Afri-
que subsaharienne. Selon l’Orga-
nisation mondiale de la Santé
(OMS), elles provoquent chaque
année entre 25 000 et 35 000 dé-
cès et autant de cas d’invalidités
permanentes. Plus d’un million de

LES MORSURES DE SERPENT EN AFRIQUE SUBSAHARIENNE

Une urgence sanitaire encore négligée
Etonam Sossou
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105È ANNIVERSAIRE DE LA FONDATION DU PARTI
COMMUNISTE CHINOIS

Le parti UNIR associé à la célébration

PROJET D’APPUI À L’INSERTION ÉCONOMIQUE DES JEUNES DANS LES SECTEURS PORTEURS

Jusqu’à 560% de performance dans les effets attendus, selon une actualisation

Eric J. de création d’emplois directs. Par
exemple, les filières végétales ont
créé plus d’emplois que les filières
animales qui sont plus risquées et
n’ont pas connu un financement
accru. Enfin, au niveau des em-
plois saisonniers créés dans les
clusters agro-industriels, on note
un nombre très important qui est
de 840 123 temporaires dont 41%
sont occupés par les femmes, pour
une prévision de 150 000. Cette
performance est atteinte à un taux
de 560%, soit plus de cinq fois la
cible finale d’achèvement.

A noter que le PAEIJ-SP a aussi,
par exemple, appuyé le laboratoire

Le 1er Juillet 1921, naissait le parti communiste chinois (PCC) avec une cinquantaine de membres.
105 ans plus tard, il en compte plus de 100 millions d’adhérents faisant de ce parti, le plus grand parti
au pouvoir dans le monde avec une influence considérable à l’échelle internationale.

Pour marquer l’anniversaire de cette année, l’ambassade de Chine au Togo a convié le parti UNIR,
parti camarade du PCC, à un colloque sur les expériences historiques du Parti communiste chinois, et
l’établissement et la mise en pratique d’une vision juste des mérites politiques.

F. Woussou

« Les réalisations remarquables
sont basées sur une compréhen-
sion profonde du Parti communiste
chinois à propos des lois régissant
le développement des partis au
pouvoir, l’édification socialiste et
l’évolution de la société humaine.
La Chine attache toujours une
grande importance aux échanges
d’expériences sur la gouvernance
avec les pays frères, y compris le
Togo, et entend partager sans ré-
serve ses réflexions et ses acquis
durant sa longue expérience au
pouvoir », a déclaré l’ambassa-
drice de Chine au Togo.

Devant le parterre de dignitaires
et jeunes militants du parti UNIR, la
diplomate Chinoise a indiqué qu’au
cours des 105 années écoulées, le
Parti communiste chinois, unissant
et conduisant le peuple chinois multi-
ethnique, et luttant sans relâche pen-
dant les phases historiques de la
révolution, de la construction et de
la réforme, a transformé de manière
fondamentale le destin de la nation
chinoise, jadis opprimée et asser-
vie depuis l’époque moderne, et a
tracé une voie juste vers le grand
renouveau de la nation chinoise.
« La Chine n’a pris que quelques
décennies pour réaliser son indus-
trialisation, un processus qui avait
pris plusieurs siècles aux pays
développés, réalisant le double mi-
racle d’un développement écono-
mique et social rapide et d’une sta-
bilité sociale durable. Aujourd’hui,
l’aspiration du peuple chinois à une
vie meilleure est devenue réalité,
la nation chinoise se dresse avec
majesté à l’Orient du monde », a-t-
elle relevé.

Le Secrétaire exécutif (SE) du

parti UNIR Aklesso Atcholé a dit être
témoin des énormes progrès réali-
sés par la Chine ces dernières an-
nées sur tous les plans et a saisi
l’occasion pour féliciter le Parti Com-
muniste Chinois pour tous les ef-
forts déployés depuis 1921 afin de
donner à la Chine sa grandeur
d’aujourd’hui et au peuple Chinois
sa fierté. Pour lui, ces progrès réa-
lisés, au prix de dur labeur, qui im-
pressionnent le monde et suscitent
admiration, méritent d’être célébrés.
« En examinant de prêt le chemin
parcouru par le PCC, nous avons
noté avec beaucoup d’intérêt que
pour réussir le pari du développe-
ment, la Chine a bâti son adminis-
tration et sa gouvernance sur des
valeurs de discipline, de rigueur,
d’ardeur et de dévouement au tra-
vail », a-t-il dit.

Inspiré par cette réussite et tenant
compte des réalités propres au
Togo, Aklesso Atchole a appelé la
jeunesse de son parti, fer de lance
du développement et donc l’avenir
du pays à baser son engagement
politique sur des valeurs de disci-
pline, de patriotisme et d’abnégation
au travail pour porter haut le flam-
beau de la nation sous le leadership
éclairé du Distingué Militant Faure

Essozimna GNASSINGBE, qui
s’est résolument engagé dans une
démarche d’amélioration continue
de la gouvernance économique et
sociale en vue d’assurer la pros-
périté du peuple togolais. « Vous
êtes aujourd’hui les témoins avi-
sés des progrès significatifs réali-
sés par le Togo dans plusieurs do-
maines de la vie socio-politique »,
a renchéri le Secrétaire exécutif du
parti UNIR.

La diplomate chinoise entend
continuer à apporter autant que pos-
sible le soutien du PCC au renfor-
cement des capacités du parti
UNIR. « Le Parti communiste chi-
nois est prêt à travailler main dans
la main avec le parti UNIR, à ap-
profondir constamment les échan-
ges d’expériences sur la
gouvernance, à enrichir le contenu
de la coopération entre les partis et
à explorer ensemble des voies de
modernisation adaptées à nos con-
ditions nationales, en vue de por-
ter sans cesse le partenariat stra-
tégique global sino-togolais à des
niveaux plus élevés », a promis
Wang Ming.

Un échange entre les participants
sur l’histoire et l’évolution du PCC a
mis fin au colloque.

En effet, les données révèlent
que l’implémentation des actions du
PAEIJ-SP a permis l’accroissement
des revenus des producteurs, sur-
tout de soja, de 42% contre une
prévision de 25%, soit un taux
d’achèvement de 168%. Ce qui
souligne que la performance a été
atteinte. 68 896 emplois directs ont
été créés dont 41% sont occupés
par les femmes pour une prévision
de 19 600, ce qui représente un
taux de 352%, indiquant que la
performance a été largement at-
teinte. Cela est dû au succès dans

gramme WEZOU et School AMU. La
proportion de la population couverte
par le régime unique d’assurance
maladie est passée de 5,4% en
2021 à 32,2% en 2024, soit une
augmentation de 26,8 points. Quant
aux dépenses d’assurance sociale/
obligatoire en pourcentage des dé-
penses courantes de santé, elles ont
progressé de 4,7% en 2022 à 5,0%
en 2023 contre 3,5% en 2019 (va-
leur de base), pour une cible pré-
vue à 6,8% (2023), à cause de la
mise en œuvre de l’AMU même si
ces résultats sont loin de la cible,
«traduisant les limites actuelles du
régime d’assurance sociale obliga-
toire, notamment en lien avec le fai-
ble taux de couverture de la popu-
lation, estimé à 6,4% en 2023". Sur
la période, les dépenses de santé
domestiques du gouvernement en
pourcentage des dépenses couran-
tes de santé ont aussi progressé de
19,8% en 2022 à 21,1% en 2023,
contre 15,1% en 2019 (valeur de
base), avec une valeur cible de
19,7% prévue en 2023. Ceci est
imputable aux efforts soutenus du
gouvernement en matière de mobili-
sation des ressources, notamment à
travers le renforcement des sources
de financement publiques et obliga-
toires dédiées au secteur de la santé.

PROTECTION CONTRE LE RISQUE FINANCIER LIÉ À
L’UTILISATION DES SERVICES DE SANTÉ

Résultats de la mise en œuvre de
l’axe 5 du PNDS par rapport à l’AMU

lisation des ressources domestiques
demeure insuffisante, constituant un
défi majeur pour la soutenabilité du
financement du secteur de la santé
et la consolidation des acquis liés à
la mise en œuvre de l’axe 5. Par
rapport au développement de mé-
canismes performants d’achat des
prestations de soins, l’indicateur des
dépenses de santé des ménages
par paiement direct en pourcentage
de la dépense courante de santé
reste élevé malgré la régression de
2021 à 2023. Et bien qu’on note une
progression de l’indicateur sur l’as-
surance sociale/obligatoire en pour-
centage des dépenses courantes de
santé en 2023, cet indicateur reste
toujours faible.

Au Togo, les dépenses de santé
des ménages par paiement direct
en pourcentage de la dépense cou-
rante de santé ont connu une baisse
significative, passant de 66,2% en
2019 à 55,9% à 2022 et à 51,2%
en 2023, soit un niveau inférieur à
la cible fixée à 57,3% pour 2023. Et
ce, dit-on, à cause du renforcement
des mécanismes de financement
publics et assurantiels notamment
l’augmentation des prestations de
l’assurance maladie et la mise en
œuvre de dispositifs de gratuité et
d’accompagnement tels que le pro-

Mettre en place un système d’in-
formation centralisé de l’assurance
maladie universelle (AMU) au mi-
nistère chargé de la santé ; mener
une étude sur l’analyse de protec-
tion contre le risque financier en
santé ; et assurer la mise en œuvre
effective des dispositions du décret
du 20 octobre 2023 portant création
du Fonds d’appui au secteur social
(FASS) car la non-application dudit
décret constitue une faiblesse pour
le financement de l’AMU et du sys-
tème de santé au regard des méca-
nismes actuels de recouvrement des
fonds AMU. Ce sont les recomman-
dations pour l’amélioration de la ges-
tion et de l’exécution de l’axe 5 du
Plan national de développement
sanitaire (PNDS) qui porte sur la
protection contre le risque financier
lié à l’utilisation des services de
santé. Et au moment de recueillir les
dernières données et de boucler
l’évaluation à mi-parcours du PNDS
2023-2027, en février 2026, les
acteurs ont analysé l’axe 5 et fait
plusieurs constats majeurs. Le do-
cument précise que, d’une part, les
documents de base relatifs aux don-
nées de l’AMU ainsi que les rap-
ports d’analyse sur la protection con-
tre le risque financier en santé ne
sont pas disponibles, limitant ainsi
l’appréciation exhaustive des pro-
grès réalisés ; d’autre part, pour les
deux indicateurs associés à l’appré-
ciation de l’effort de mobilisation des
financements à travers des sources
pérennes pour la couverture mala-
die universelle (dépenses de santé
domestiques du gouvernement en
pourcentage des dépenses couran-
tes de santé et dépenses d’assu-
rance sociale/obligatoire en pour-
centage des dépenses courantes de
santé), les données relatives à l’an-
née 2024 sont en cours d’élabora-
tion, ce qui ne permet pas à ce stade
de mesurer pleinement les perfor-
mances enregistrées. Puis, la mobi-

Des indicateurs ont été établis pour mesurer, à la fin, les effets qui étaient assignés au projet
d’appui à l’insertion économique des jeunes dans les secteurs porteurs (PAEIJ-SP). Trois, principa-
lement : augmentation des revenus des bénéficiaires ; nombre d’emplois directs créés par les entre-
prises appuyées ; nombre d’emplois saisonniers créés dans les clusters agro-industriels. D’après le
rapport d’achèvement du projet, récemment publié par le partenaire financier (la Banque africaine de
développement), on en a jusqu’à 560% de performance.

Late Pater

Jean-Marie TESSI, Ministre de la Santé, de l'Hygiène publique, de la
Couverture Sanitaire Universelle et des Assurances

de contrôle-qualité-normalisation
des denrées alimentaires de
l’ITRA, en le dotant d’équipements
d’analyse physico-chimique, ce qui
a renforcé durablement le système
de certification des produits agro-
alimentaires et permis une réduc-
tion de 50% sur les frais de pres-
tations de service aux PME/PMI
partenaires du PAEIJ-SP.

Le projet a démarré en 2016 et

a subi des prorogations durant sa
mise en œuvre. En réalité, le pro-
jet a été clôturé une première fois
le 30 juin 2024. C’est sur cette base
que la mission d’achèvement sur
le terrain a été effectuée du 11 au
22 mars 2024 et une première ver-
sion du rapport d’achèvement a été
élaborée en novembre 2024. En
décembre 2024, le gouvernement
togolais a envoyé une requête pour

le financement (un montant de fi-
nancement de 26 milliards de
francs Cfa contre une prévision de
7,5 milliards, équivalant à trois fois
plus que la prévision). Ceci est dû,
en grande partie, aux financements
sur fonds propres des partenaires
financiers (Banque africaine de dé-
veloppement et institutions de
microfinance) qui ont apporté un
financement d’environ 21 milliards
de francs Cfa sur fonds propres,
soit plus de quatre fois leur enga-
gement initial de 5 milliards de
francs Cfa. Cependant, atténue le
rapport, on remarque une dispa-
rité entre les entreprises en termes

la réouverture du projet. La Ban-
que africaine de développement a
approuvé, le 16 mai 2025, la réou-
verture du projet jusqu’au 30 sep-
tembre 2025. C’est la première ver-
sion du rapport d’achèvement qui
est donc actualisée en tenant
compte de la réouverture du pro-
jet, sans refaire la mission sur le
terrain.

LES MORSURES DE SERPENT EN AFRIQUE SUBSAHARIENNE

Une urgence sanitaire encore négligée
tité infime du venin et peuvent re-
tarder une prise en charge appro-
priée.

Malgré leur efficacité, les antis
venins restent peu utilisés en rai-
son de plusieurs obstacles : la

méconnaissance du danger par les
populations, les réticences de cer-
tains professionnels de santé, des
modèles économiques inadaptés
et un manque d’engagement des
autorités sanitaires et politiques.
Pour les spécialistes, la lutte con-

(suite de la page 3) tre les envenimations par morsure
de serpent doit désormais être con-
sidérée comme une priorité de
santé publique en Afrique
subsaharienne.
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Deladem Akpaki apporte son plein soutien
au leadership de Moustapha Berraf

Lomé a accueilli dimanche une visite officielle de haute importance pour le sport continental. Moustapha Berraf, président de l'Association
des Comités Nationaux Olympiques d'Afrique (ACNOA), y a été reçu par son homologue togolais, Deladem Akpaki. Au-delà des courtoisies
protocolaires, cette rencontre s'est transformée en une plateforme stratégique où s'est exprimé un soutien sans équivoque au leadership
de Berraf à la tête de l'instance faîtière du sport africain.

OLYMPISME|

Accompagné d'une délégation de poids,
incluant le Secrétaire général et le Trésorier
de l'ACNOA, Moustapha Berraf a d'abord
tenu à saluer les progrès du Comité Natio-
nal Olympique et la Commonwealth
Games Association (CNO-CGA) du Togo.
Visitant le chantier du futur siège, il a loué la
qualité des travaux, y voyant un symbole
de bonne gouvernance. Cependant, le
cœur de cette visite résidait dans la conso-
lidation des alliances politiques au sein du
mouvement olympique africain.

Dans un discours remarqué, Deladem
Akpaki a explicitement placé son poids
dans la balance en faveur de Moustapha
Berraf. Reconnaissant en lui la personna-
lité la mieux placée pour porter les ambi-
tions du continent, le président du CNO-
CGA Togo a déclaré : "Votre engagement,
votre expertise, votre expérience, votre
leadership et votre parfaite connaissance
des réalités du sport africain et internatio-
nal font de vous le porteur crédible et légi-
time de cette ambition collective. " Cette
déclaration sonne comme une endorsement
politique majeure, renforçant la légitimité de
Berraf dans sa démarche pour maintenir et
renforcer l'influence de l'ACNOA.

Hervé A.

Le dirigeant togolais a insisté sur la né-
cessité pour l'Afrique de ne plus se conten-
ter de participer, mais de proposer et d'in-
fluencer. En soutenant Berraf, Akpaki plaide
pour une Afrique qui s'impose comme dé-
cideur. " L'Afrique, au lieu de quémander,
doit s'imposer. Il faut passer de deman-
deurs à décideurs ", a martelé Berraf, trou-
vant en Akpaki un allié stratégique pour
concrétiser cette vision d'autonomie spor-
tive. Ce soutien mutuel vise à identifier et
former les talents localement, réduisant ainsi
la dépendance vis-à-vis de l'extérieur.

La visite a également mis en lumière la
relation de confiance entre les deux hom-
mes. Berraf a couvert d'éloges Akpaki, le
qualifiant d'homme de " grande probité in-
tellectuelle et morale ". En retour, le Togo a
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L'affaire Balogun prend des tournures
de règlements de comptes entre instan-
ces. Ce lundi, l'UEFA a publié un com-
muniqué incendiaire pour dénoncer la
décision de la Fifa d'avoir annulé le car-
ton rouge de l'attaquant américain Folarin
Balogun, deux jours avant le 8e de finale
entre les Etats-Unis et la Belgique, mardi
(2h).

"La décision prise hier de suspendre,
à titre probatoire pour une durée d'un an,
l'application de la suspension automati-
que d'un match suite au carton rouge
infligé au joueur Folarin Balogun a franchi
une ligne rouge", déplore la confédération
européenne, dont le président Alkesander
Ceferin, nourrit des relations tendues avec
celui de la Fifa, Gianni Infantino.

"Le football, comme tout autre sport,
repose sur des règles, fondements d'une

COUPE DU MONDE 2026/

Le communiqué incendiaire de l'UEFA contre la Fifa
après l'annulation du carton rouge de Balogun

compétition équitable, honnête et trans-
parente", reprend le texte. "Si certaines
règles peuvent parfois prêter à interpré-
tation, ce n'est pas le cas ici. La suspen-
sion automatique d'un match minimum
suite à un carton rouge n'est pas une
option discrétionnaire et ne requiert pas
la décision d'une instance compétente
pour être mise en œuvre. Il s'agit d'un
principe inscrit dans le règlement, qui ne
saurait faire l'objet d'exceptions, a fortiori
en cours de tournoi, alors que plusieurs
autres joueurs se sont trouvés dans la
même situation et ont purgé leur suspen-
sion sans problème."

Dans son communiqué, l'UEFA ne fait
pas référence à l'ingérence et au lobbying
du gouvernement américain auprès de la
FIFA pour annuler la sanction, comme
plusieurs médias l'ont confirmé. "Lorsque

la certitude des règles n'est plus garantie
par leurs garants, l'intégrité du jeu est
menacée et la crédibilité de la compétition
compromise", déplore l'UEFA."

Lors du 16e de finale face à la Bosnie-
Herzégovine, Folarin Balogun avait été
exclu pour avoir marché sur une jambe
du défenseur bosnien Tarik Muharemovic

L'UEFA, la confédération européenne de football, a publié un communiqué très virulent pour critiquer la décision de la Fifa
d'annuler le carton rouge de Folarin Balogun. Elle estime qu'une "ligne rouge" a été franchie par l'instance internationale.

World Athletics maintient l'exclusion
des Russes et des Biélorusses

Réuni mercredi et jeudi, le Conseil de World Athletics a étudié le cas des
athlètes russes et biélorusses. Plusieurs options ont été présentées au Con-
seil concernant d'éventuelles mises à jour des sanctions imposées depuis
2022, et l'instance a décidé de garder son cap : les athlètes, les officiels et le
personnel d'encadrement russes et biélorusses restent exclus des compéti-
tions internationales. Un coup dur pour les deux pays à un an des Cham-
pionnats du monde de Pékin (11-19 septembre 2027), mais surtout dans
l'optique des qualifications pour les Jeux olympiques de Los Angeles 2028.

" Le Conseil et le groupe de travail sur le statut des Russes et des
Biélorusses dans les compétitions internationales ont fait preuve de rigueur
et de méthode dans l'examen des sanctions (…) ainsi que dans l'identifica-
tion d'une voie conditionnelle de retour à la compétition internationale.
Nous avons présenté au Conseil plusieurs options à examiner sur cette
question ; toutefois, la décision initiale concernant les sanctions visant à
protéger l'intégrité et l'équité de nos compétitions reste en vigueur, aucune
avancée concrète vers des négociations de paix ne s'étant matérialisée ",
justifie le président Sebastian Coe dans un communiqué.

World Athletics invoque aussi les conséquences de la guerre sur l'athlé-
tisme ukrainien. " Il ne fait aucun doute que la capacité de l'Ukraine et de ses
athlètes à s'entraîner et à concourir reste gravement compromise ", souli-
gne la Fédération internationale pour compléter sa justification.

La FIE renforce ses efforts pour protéger les athlètes
Classée dans la catégorie A2 du dernier baromètre de la gouvernance

de l'ASOIF, la Fédération internationale d'escrime ne veut pas s'arrêter là.
"Ce n'est qu'un début, notre prochain objectif étant d'atteindre le niveau A1.
Pour y parvenir, nous continuerons à œuvrer à la concrétisation de notre
vision : devenir une référence en matière d'excellence institutionnelle parmi
les acteurs du Mouvement olympique ", a annoncé le président par intérim,
Abdelmoneim El Husseiny.

La FIE vient justement de confirmer qu'elle proposera deux jours de
formation sur la sécurité dans le sport, les 22 et 24 juillet, avant les Cham-
pionnats du monde à Hong Kong. L'atelier, ouvert à toutes les fédérations
nationales, accueillera des experts issus de l'ensemble du Mouvement olym-
pique. Il sera le cadre de réflexions sur les dispositifs de protection des
athlètes, notamment contre le harcèlement et les abus.

Signe que la FIE prend le sujet très au sérieux : elle comptera bientôt six
professionnels détenteurs de la certification du CIO de responsables de la
protection dans le sport, un programme de formation sur le bien-être des
athlètes et la lutte contre le harcèlement et les abus.

Serena Williams, touchée au genou
Le come-back londonien s'arrête là pour Serena Williams. Après avoir été

battue au premier tour en simple par Maya Joint, la légendaire américaine,
touchée au genou, a annoncé son forfait pour le tournoi de double, qu'elle
devait disputer aux côtés de sa sœur, Venus. Elle repart de Londres avec
son mystère, et en nous laissant à nos interrogations : où et quand la
reverra-t-on, si on la revoit ?

Les organisateurs de Wimbledon ne s'en étaient pas cachés : ils avaient
tout fait pour favoriser la participation en double de Serena Williams, allant
jusqu'à décaler autant que possible son entrée en lice. Mais ça n'a pas suffi.
L'Américaine de 44 ans, battue au premier tour en simple par Maya Joint au
terme d'un match très honorable, a finalement annoncé son forfait, en raison
d'une blessure au genou droit.

"Je suis dévastée de devoir me retirer du double. Revenir à la compéti-
tion ici était un cadeau, et la perspective de jouer aux côtés de Venus
signifiait énormément pour moi, a écrit la joueuse aux 23 titres du Grand
Chelem sur son compte instagram, publiant aussi une photo d'elle en train
de se faire soigner. La photo des seringues montre le liquide qui a été
drainé dans mon genou au terme de mon match en simple. La bonne
nouvelle, c'est que mon genou ne devrait plus gonfler. La mauvaise, c'est
que malgré tous mes efforts, je n'aurais pas réussi à être prête à temps."

BREVES

sollicité l'accompagnement de l'ACNOA
pour achever son nouveau siège, témoi-
gnant de l'interdépendance entre le déve-
loppement infrastructurel national et le sou-
tien continental. Akpaki a rappelé les ap-
puis passés de l'ACNOA, soulignant que
cette infrastructure deviendra un centre de
services pour toute la jeunesse togolaise,
alignant ainsi les objectifs nationaux sur la
vision continentale de Berraf.

Un autre signe fort de ce soutien réside
dans la nomination de cinq responsables
togolais au sein des commissions de
l'ACNOA. Pour Akpaki, cette distinction
inédite récompense la bonne gouvernance
togolaise et consolide le rayonnement du
pays. Elle démontre également la capacité
de Berraf à intégrer des cadres compé-

à la réception d'un saut. Vendredi, il avait
dit aux journalistes que ce carton rouge
était quelque chose qu'il devait "juste ac-
cepter".

"Une telle décision crée un précédent
dans le tournoi en cours, où des situa-
tions similaires exigeront désormais un
traitement identique, au détriment de la
compétition", conclut l'UEFA. "Le foot-
ball est le sport le plus apprécié au monde
car c'est un beau jeu et il inspire con-
fiance car il est pratiqué partout selon les
mêmes règles. Un tournoi n'est jamais un
phénomène isolé et, s'il s'agit de la Coupe
du monde, il peut avoir des conséquen-
ces positives ou négatives sur le football
dans son ensemble. Nous exprimons notre
incrédulité face à une décision aussi iné-
dite, incompréhensible et injustifiable."

tents dans les instances de décision, ren-
forçant ainsi son équipe dirigeante.

Moustapha Berraf, ancien basketteur
international algérien et membre du Comité
International Olympique (CIO) jusqu'en
2028, incarne cette nouvelle garde du sport
africain. Réélu à la tête de l'ACNOA pour
un mandat courant jusqu'en 2029, il utilise
des visites comme celle au Togo pour affer-
mir son assise. La reconnaissance histori-
que exprimée par Akpaki confirme que le
mouvement olympique togolais s'aligne
totalement sur les initiatives de l'ACNOA.

En somme, cette visite officielle dépasse
le simple cadre protocolaire. Elle acte une
alliance stratégique entre le Togo et la prési-
dence de l'ACNOA. En apportant son sou-
tien à Moustapha Berraf, Deladem Akpaki
contribue à renforcer la position de l'Algé-
rien comme leader incontesté, capable de
transformer le mouvement olympique mon-
dial. Alors que l'Afrique cherche à affirmer
sa voix, l'appui des comités nationaux
comme celui du Togo constitue le socle sur
lequel Berraf compte bâtir une autonomie
sportive durable et influente. L'avenir du
sport africain se joue désormais dans cette
capacité à unir les visions nationales sous
une bannière continentale forte, portée par
un leadership soutenu et légitime.

FOOTBALL/

Préparatifs de la D2 : la FTF forme ses arbitres
La Fédération Togolaise de Football (FTF), par l'intermédiaire de sa Commission Centrale des Arbitres (CCA) et de son Départe-

ment de l'Arbitrage, a lancé ce vendredi 3 juillet une session de formation à l'intention des arbitres appelés à officier lors du
championnat de Deuxième Division (D2). Au programme : rappels des lois du jeu et tests physiques.

le travail constant permettent de surmonter
ces aléas. Quant à la sélection des meilleurs
pour la saison, il la confie au terrain : " C'est
le terrain qui guidera, et les responsables
choisiront ceux qui excellent. "

Odah Komivi, arbitre fédéral basé à
Notsè, met quant à lui en avant la rareté de
ces échanges directs avec la CCA. Il défi-
nit le bon arbitre par quatre qualités : la mo-
ralité, l'intelligence, la condition physique et
la technique, le tout couronné par le cou-
rage. " Rien n'est impossible à un arbitre
togolais formé ", affirme-t-il avec convic-
tion.

Entamée ce 3 juillet, cette session traduit
la volonté de la FTF, de sa CCA et de son
Département de l'Arbitrage de
professionnaliser davantage le corps arbi-
tral togolais à l'approche d'un championnat
de D2 qui s'annonce particulièrement dis-
puté

saluée avec enthousiasme. Sika Hovi,
arbitre fédérale, y voit une opportunité pré-
cieuse de se préparer avant le coup d'en-
voi : " Cette session vient à point nommé
nous renforcer. Nous voulons être vérita-
blement outillées sur les incidents dans
la surface de réparation, les fautes de
main, les positions de hors-jeu et les tac-
tiques de jeu. " Femme dans ce milieu,
elle évoque la pression particulière qu'elle
subit et mise sur la solidité mentale : "
Avoir un mental d'acier, et nous dire : si
les hommes peuvent le faire, c'est qu'on
est aussi à même de le faire. "

Ablam Sosou, lui aussi arbitre fédéral,
insiste sur l'uniformisation des prestations:
" Il faut que les arbitres du Togo interprè-
tent de façon légale les lois du jeu " Cons-
cient d'être " pris à la fois comme des
anges et comme des démons", il souli-
gne que seule la discipline, l'assiduité et

organisés.
Au menu de ces stages figurent les

thématiques les plus sensibles : fautes de
main, positions de hors-jeu, incidents dans
la surface de réparation. Les formateurs
s'appuient également sur des situations
de jeu survenues lors du championnat de
Première Division, afin d'en tirer des en-
seignements et d'éviter que les mêmes
erreurs ne se reproduisent en D2.

Pour Antoine Kossi Sedzro, l'arbitrage
est une discipline en perpétuelle évolu-
tion. " Il faut que l'arbitre soit toujours
outillé, toujours au parfum des modifica-
tions. Car ce sont eux qui représentent la
loi, la FIFA et l'IFAB sur les terrains ",
rappelle-t-il. Il souligne la lourde respon-
sabilité qui incombe aux officiels, malgré
les critiques parfois virulentes dont ils font
l'objet.

Du côté des arbitres, cette initiative est

Pour le président de la CCA, Antoine
Kossi Sedzro, cet atelier dépasse la sim-
ple remise à niveau. Il s'agit d'outiller les
arbitres pour garantir des prestations irré-
prochables tout au long de la compétition,
mais aussi de dégager, à l'issue du cham-
pionnat, les meilleurs éléments. " L'arbi-
trage constitue un maillon fort dans l'or-
ganisation du football. Nous ne voulons
pas que les arbitres soient critiqués sur
le terrain ", explique-t-il.

L'enjeu central de cette session est l'har-
monisation des interprétations des lois du
jeu sur l'ensemble du territoire. " Notre
souhait, au niveau de la fédération comme
de la commission, c'est que les interpré-
tations des arbitres soient uniformes par-
tout ", insiste-t-il. Une seconde formation
se tiendra le week-end prochain à Sokodé,
à destination des arbitres du Septentrion.
Les tests physiques y seront également
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échéance au 31 décembre 2027
représenterait 18,04% de l’en-
semble du portefeuille de la dette,
soit 11,31% du PIB. La part de la
dette intérieure qui arriverait à
échéance au 31 décembre 2027
est de 26,06% contre 7,43% pour
la dette extérieure.

Le temps moyen de l’ensem-
ble du portefeuille jusqu’à la révi-
sion des taux serait de 6,62 ans.
Cet indicateur relativement faible
serait influencé par la dette inté-
rieure ayant un temps moyen de
3,13 ans. Le temps moyen de la
dette extérieure est de 9,53 ans
contre 9,97 ans en 2025. L’en-
cours de la dette dont le taux se-
rait révisé au 31 décembre 2027
représenterait 29,73% contre
27,82% de la dette totale à fin dé-
cembre 2026.

Cette dette qui arrive à échéance

DETTE PUBLIQUE DU TOGO AU 31 MARS 2026

Maturité moyenne de l’ensemble du portefeuille à 7,40 ans à fin décembre 2026

PIB en fin décembre 2026 contre
2,96% au 31 décembre 2025. Elle
serait de 1,84% du PIB pour la
dette intérieure contre 0,94% pour
la dette extérieure.

La maturité moyenne de l’en-
semble du portefeuille ressortirait
à 7,40 ans à fin décembre 2026
contre 7,13 ans à fin décembre
2025. Cet indicateur serait in-
fluencé par la dette intérieure ayant
une maturité moyenne de 3,13
ans en 2026 contre 3,52 ans en
2025. La maturité moyenne de la
dette extérieure, quant à elle, res-
sortirait à 10,95 ans en 2026 con-
tre 11,03 ans en 2025.

La part de la dette qui arrive à

A en croire le document, le coût
du portefeuille de la dette, analysé
à travers le taux d’intérêt implicite,
ressort à 4,43% à fin décembre
2026 contre 4,80 % à fin décem-
bre 2025. Cette baisse du taux
d’intérêt implicite s’explique par la
diminution des taux sur le marché
des titres et la mobilisation des
prêts commerciaux avec rehaus-
sement de crédit.

La dette intérieure, dominée par
les t itres publics, coûte en
moyenne 6,44% contre 2,76%
pour la dette extérieure. La charge
d’intérêt représenterait 2,78% du

Late Pater

les expériences de vie condui-
sent à de nouvelles aspirations.

Pour certains Togolais, aban-
donner un rêve n’est pas forcé-
ment un échec. « La vie nous
conduit parfois vers des che-
mins que nous n’avions pas
imaginés. L’essentiel est de
trouver sa voie et de s’épanouir
», estime Folly, enseignant.

D’autres, en revanche, gar-
dent une pointe de regret. « Si
j’avais eu davantage de soutien,
je serais peut-être devenu mé-
decin aujourd’hui », confie
Akouvi avec émotion.

Les témoignages recueillis
montrent que les rêves d’en-
fance se heurtent souvent à des
obstacles économiques, so-
ciaux ou familiaux. Mais ils ré-
vèlent également la capacité de
nombreux Togolais à se
réinventer et à construire de nou-
veaux projets. Si tous ne devien-
nent pas les pilotes, médecins ou
astronautes qu’ils imaginaient
être, leurs parcours rappellent
une vérité essentielle : grandir,
c’est aussi apprendre à compo-
ser avec la réalité sans pour
autant renoncer à ses aspirations
profondes.

influencent fortement les choix de
carrière  Certains enfants subis-
sent ainsi les orientations de leurs
parents. « Je rêvais d’être avo-
cat. Mais mon père estimait que
le commerce était plus rentable.
Il m’a demandé de reprendre son
activité et j’ai fini par m’y consa-
crer », explique Luc vendeur de
matériaux de construction.

Les rêves confrontés à la
réalité du marché de l’emploi

D’autres abandonnent leurs
ambitions après avoir découvert
les difficultés d’insertion profes-
sionnelle. Le chômage et la ra-
reté de certaines opportunités pro-
fessionnelles amènent de nom-
breux jeunes à revoir leurs pro-
jets et à s’orienter vers des sec-
teurs jugés plus porteurs. « Je
voulais devenir enseignant.
Mais j’ai vu plusieurs diplômés
attendre pendant des années un
recrutement. J’ai finalement
choisi de créer mon entreprise
», témoigne Yao, entrepreneur à
Lomé.

Parfois, il ne s’agit ni de diffi-
cultés financières ni de contrain-
tes familiales. Les centres d’inté-
rêt changent simplement avec
l’âge. «Quand j’étais enfant, je
voulais devenir astronaute. En
grandissant, je me suis pas-
sionnée pour l’informatique et
j’ai décidé d’en faire mon mé-
tier », raconte Dédé, ingénieure
en informatique.

Les psychologues estiment
que les rêves d’enfance sont
souvent influencés par l’imagina-
tion, les dessins animés ou les
modèles admirés. Avec le temps,

À 35 ans, Rodr igue
Kessougbor travaille aujourd’hui
comme commerçant à Lomé.
Pourtant, lorsqu’il était enfant, il
rêvait de piloter des avions. «
Chaque fois que je voyais un
avion traverser le ciel, je disais
à ma mère que je serai pilote.
En grandissant, j’ai compris que
cette formation coûtait extrême-
ment cher et qu’elle n’était pas à
la portée de ma famille. J’ai fini
par abandonner ce rêve », ra-
conte-t-il.

Son histoire est loin d’être iso-
lée. Au Togo, de nombreux jeu-
nes renoncent à certaines car-
rières faute de moyens financiers
ou d’informations sur les possi-
bilités de formation.

Gagli Akouvi, aujourd’hui cou-
turière,  rêvait d’exercer la mé-
decine . Mais elle a dû renoncer
face aux difficultés de la vie. «
J’étais bonne élève et je voulais
devenir médecin pour soigner
les gens. Mais après le décès
de mon père, il a fallu aider ma
mère à prendre soin de la famille.
J’ai arrêté mes études et appris
un métier », confie-t-elle.

Selon plusieurs observateurs,
la précarité économique pousse
de nombreux jeunes à privilégier
des activités génératrices de re-
venus immédiats plutôt que de
longues études souvent coûteu-
ses et incertaines.

Au sein de nombreuses fa-
milles togolaises, la recherche de
la stabilité financière ou la volonté
de perpétuer une activité familiale

PROFESSION

Quand les rêves d’enfance se
brisent face aux réalités de la vie

E. Sossou

Etonam Sossou

sur la période devrait toutefois être
refinancée à de nouvelles condi-
tions financières du marché, ce
qui expose le portefeuille de la
dette publique à un risque de taux
d’intérêt. C’est le cas notamment
de 26,06% de la dette intérieure à
fin 2027 et l’ensemble de dette à

Le projet d'agropole de Kara, une priorité du gouvernement

SANTÉ MATERNELLE AU TOGO

Des réformes en cours pour
améliorer le suivi prénatal

Les principales causes de mor-
talité maternelle dans le pays sont
connues : hémorragies (47 %),
éclampsie (24 %) et infections (13
%). Des complications largement
évitables avec des soins
obstétricaux de qualité et un suivi
médical régulier tout au long de la
grossesse. Mais dans les zones
rurales, seulement 41,3 % des
accouchements sont assistés par
du personnel qualifié. Le manque
de structures adaptées, l’insuffi-
sance du personnel médical et l’ab-
sence de couverture santé géné-
ralisée ( moins de 10 % de la po-
pulation dispose d’une assurance
maladie) freinent les efforts de pré-
vention et de prise en charge.

Malgré les progrès enregistrés dans certains domaines de la santé, la situation sanitaire des
femmes enceintes reste préoccupante au Togo. Avec 399 décès pour 100 000 naissances vivantes en
2021, selon le Plan national de développement sanitaire (PNDS 2023-2027), le pays est encore loin de
l’objectif fixé par les Objectifs de développement durable (ODD) qui visent moins de 70 décès pour
100 000 naissances vivantes d’ici 2030.

Le ministère des finances et du budget vient de publier le bulle-
tin statistique de la dette publique du Togo au premier trimestre
2026. Selon le document, l’encours de la dette totale est estimé 4/
406/ 554 387 000 FCFA. La dette extérieure se situe à 2/ 259/
249 712 000 FCFA, la dette intérieure à 2/ 147/ 304 665 000 CFA.

taux variable. Le niveau de la dette
à taux variable dans le portefeuille
pourrait augmenter. Il passerait de
10,64% en 2025 à 14,92% à fin
décembre 2026, ce qui accentue-
rait l’exposition du portefeuille de
la dette publique aux fluctuations
des taux d’intérêts.

Au vu de la composition de l’en-
cours, l’exposition du portefeuille
au taux de change est modérée.
En effet, il est composé de 9,33%
de dette exposée aux fluctuations
de taux de change, dont 3,5% de
dette libellée en USD et de 90,67%
de dette non fluctuante.

Pilote, médecin, astronaute, avocat, enseignant ou encore constructeur automobile. Comme par-
tout ailleurs, les enfants togolais nourrissent de grands rêves et s’imaginent un avenir parfois
extraordinaire. Mais une fois devenus adultes, beaucoup empruntent des chemins bien différents
de ceux qu’ils avaient dessinés dans leur enfance. Pourquoi ces ambitions s’effacent-elles avec le
temps ? Entre difficultés financières, pression familiale et désillusions, plusieurs Togolais racontent
les raisons qui les ont éloignés de leurs rêves.

Face à cette urgence sanitaire,
le gouvernement togolais, avec le
soutien de l’Organisation mondiale
de la Santé (OMS), a lancé plu-
sieurs réformes majeures. En
2020, un nouveau modèle de con-
sultations prénatales (CPN) a été
adopté dans 22 formations sanitai-
res à travers le pays. Ce modèle
innovant double le nombre de visi-
tes médicales recommandées,
passant de 4 à 8 consultations. Il
permet une surveillance plus étroite
de la santé de la mère et du fœtus,
l’identification rapide des complica-
tions, une meilleure communica-
tion entre prestataires et patientes,
et un accompagnement global de
la grossesse.

Ces consultations incluent des
conseils en alimentation, préven-

tion du VIH et du paludisme, vacci-
nation antitétanique, mais aussi des
recommandations pratiques sur
l’exercice physique et la gestion
des symptômes de grossesse
comme les nausées ou les dou-
leurs dorsales. Autre avancée no-
table : la mise en œuvre du pro-
gramme Wezou, qui signifie « souf-
fle de vie » en kabye. Ce dispositif
garantit la gratuité des soins pré-
natals et de l’accouchement pour
toutes les femmes enceintes au
Togo. Wezou fournit également
des produits essentiels, tels que le
fer, les moustiquaires imprégnées
et le traitement préventif du palu-
disme. Pour de nombreuses fem-
mes, c’est une véritable révolution.

(suite de la page 2)

NÉCROLOGIE

Le compositeur américain et chanteur principal du groupe disco
Village People, Victor Willis est mort à 74 ans

(suite à la page 7)

ceptuel encore inexistant sur le plan phy-
sique. Willis accepte de chanter les voix
principales et les chœurs de ce qui de-
vient le premier album éponyme de Vil-
lage People, publié en juillet 1977…

En 1978, la carrière du groupe s'accé-
lère de façon fulgurante avec la sortie de
deux albums majeurs, Macho Man puis
Cruisin'. Willis s'impose non seulement
comme l'interprète principal mais aussi
comme le co-auteur indispensable des
textes, collaborant étroitement avec Morali
pour façonner l'identité musicale de la for-
mation…

L'année 1979 confirme cette hégémo-

nie commerciale avec la parution de l'al-
bum Go West, porté par le single à suc-
cès In Navy… Au début de l'année 1980,
alors que le groupe est au sommet de sa
popularité, des tensions artistiques et per-
sonnelles apparaissent… La décennie
1980 s'ouvre sur une période d'instabilité
pour l'artiste. En 1982, son mariage avec
Phylicia Ayers-Allen se solde par un di-
vorce. La même année, le producteur
Jacques Morali tente de relancer la dy-
namique initiale du groupe et convainc
Willis de réintégrer la formation pour l'en-
registrement de l'album Fox on the Box.
Le disque sort l'année suivante aux États-
Unis sous le titre In the Street, mais le

public ne répond pas présent, la vague
disco ayant reflué au profit de nouveaux
courants musicaux. Constatant l'impos-
sibilité de retrouver le succès d'antan, Willis
quitte définitivement le groupe en 1983.

S'amorce alors une longue traversée
du désert qui s'étend sur près de deux
décennies. Durant les années 1980 et
1990, éloigné des projecteurs, Victor Willis
s'enfonce dans de graves difficultés per-
sonnelles, luttant contre une dépression
chronique et une sévère addiction aux
stupéfiants, notamment à la cocaïne. Du-
rant cette période d'isolement, il refuse
systématiquement les propositions d'en-
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DATES RÉSULTATS

SANTÉ / HÉMANGIOME INFANTILE

L'hémangiome infantile correspond à une tâche rougeâtre, plus ou moins en relief qui apparaît
dans le premier mois de vie d'un nourrisson; pas besoin de traitement, mais attention !

(suite de la page 2)

peuvent être très discrètes ou parfois
nécessiter un traitement par laser ou
chirurgie réparatrice. La régression de
l’hémangiome est terminée à l’âge de 9
ans.

A noter qu’outre les potentielles
séquelles physiques de l’hémangiome
infantile, il faut également tenir compte
des éventuelles répercussions
psychologiques sur l’enfant. Le regard
des autres peut, en effet, être très difficile
à gérer pour certains. Il est important
d’en parler avec un médecin ou un
pédiatre.

Hémangiome infantile,
diagnostic et traitement

Le diagnostic d’un hémangiome
infantile

Le diagnostic d’un hémangiome infantile
est clinique, à savoir uniquement basé
sur l’aspect et les circonstances
d’apparition de la ou des lésions. Il peut
être posé par le médecin généraliste ou
le pédiatre. Un avis dermatologique peut
parfois être demandé, notamment lorsque
l’hémangiome est volumineux ou proche
d’un œil, du nez ou de la bouche.

En cas d’hémangiome infantile de
grande taille ou dont la croissance est
rapide, un examen d’imagerie médicale
peut être prescrit (échographie, IRM, etc.)
afin de s’assurer qu’aucun organe proche
n’est impacté.

Dans de très rares cas, une biopsie
est nécessaire pour écarter définitivement
la possibilité d’une tumeur maligne.

L’abstention thérapeutique
Dans la plupart des cas, l’hémangiome

infantile disparaît spontanément avec le
temps, sans traitement particulier.

Ainsi, très souvent, un simple suivi
médical régulier est suffisant pour
surveiller l’évolution de l’hémangiome.

La prise en charge
médicamenteuse et chirurgicale

Cependant, certains hémangiomes, et
plus particulièrement ceux localisés au
niveau du visage peuvent faire l’objet
d’une consultation et d’une prise en
charge dermatologique. Selon les
caractéristiques de la lésion et l’âge du
petit patient, plusieurs traitements peuvent
être proposés : médicamenteux
(cortisone, bétabloquants), chirurgical ou
laser.

En cas d’hémangiome volumineux ou
qui se complique, le médecin peut
prescrire des bétabloquants. Ces
derniers, et plus particulièrement le
propranolol, représentent le traitement
médicamenteux de première intention.
L’initiation de ce traitement débute à
l’hôpital car la forme sirop du propranolol
est disponible uniquement dans les
pharmacies hospitalières. L’effet du produit
est rapide puisqu’en quelques heures
l’hémangiome se ramollit, et sa
régression s’amorce en 3 à 4 mois. Le
traitement doit être poursuivi jusqu’à la fin
de la période de croissance de
l’hémangiome, autrement dit jusqu’à l’âge
de 9 mois à 1 an selon la taille de la
lésion.

A noter que l’ablation chirurgicale d’un
hémangiome infantile n’est recommandée
que lorsque la taille de celui-ci présente
un risque pour la vision ou la respiration
ou s’il se complique (ulcération, formation
de croûte). En effet, la grande majorité
des hémangiomes régressent
spontanément et laissent moins de
cicatrices lorsqu’ils disparaissent ainsi
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qu’avec de la chirurgie.
Quelle est la différence avec

l’angiome ?
L’angiome et l’hémangiome infantile

correspondent tous les deux à des
anomalies localisées des vaisseaux au
niveau de la peau.

L’hémangiome infantile se distingue de
l’angiome plan par sa nature, sa
présentation et son évolution et
notamment par le fait que l’hémangiome
ne soit pas présent à la naissance et
régresse naturellement dans la majorité
des cas, contrairement à l’angiome plan
qui grandit avec l’enfant.

Chez l’adulte
Un hémangiome chez l’adulte est une

tumeur bénigne constituée d’une
prolifération de vaisseaux sanguins.
Contrairement à ceux du nourrisson, ils
se manifestent souvent plus tardivement
sous forme de petites taches rouges
(angiomes cerises). Ils sont
généralement inoffensifs et ne nécessitent
pas de traitement, sauf pour des raisons
esthétiques ou en cas de gêne.

Les hémangiomes chez l’adulte se
présentent sous différentes formes selon
leur localisation :
Angiome cerise (taches de

Campbell de Morgan) : Petites
excroissances lisses et rouges vif, très
fréquentes chez les adultes d’âge moyen
et les personnes âgées. Ils apparaissent
généralement sur le torse et le dos.
Hémangiomes caverneux ou

profonds : Bien que plus rares, des

hémangiomes peuvent se développer
dans des organes internes, notamment
le foie ou les os (comme les vertèbres),
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(suite de la page 6)

NÉCROLOGIE

Le compositeur américain et chanteur principal du groupe disco
Village People, Victor Willis est mort à 74 ans

culture acquis par leurs morceaux. La
pertinence culturelle de son œuvre est
consacrée sur le plan institutionnel lors-
que, en 2020, la Bibliothèque du Congrès
américain inscrit la chanson Y.M.C.A.
au Registre national des enregistrements
en raison de son importance historique,
suivie en 2021 par son intronisation au
Grammy Hall of Fame.

Les dernières années de sa vie voient
son œuvre récupérée de manière inatten-
due dans le champ politique américain, le
président Donald Trump utilisant réguliè-
rement le titre Y.M.C.A. pour clore ses
meetings de campagne, une utilisation que
Willis, malgré quelques réserves initiales
exprimées par son entourage, finit par to-
lérer, apparaissant même aux côtés du
président lors d'événements officiels au
début de l'année 2025. En mai 2026, il
effectue l'une de ses dernières apparitions
notables à l'international lors d'un dépla-
cement officiel en Inde.

Victor Willis est mort le mardi 30 juin
2026, à l'âge de 74 ans, d'une maladie
foudroyante. Il décède ainsi la veille de
son 75e anniversaire.

bandes originales perdues de son album
solo de 1979…

En 2012, il obtient une victoire juris-
prudentielle majeure devant les tribunaux
fédéraux, qui lui reconnaissent le droit de
récupérer ses parts de droits d'auteur sur
plus de deux douzaines de chansons
des Village People. En 2015, un jury
fédéral statue définitivement qu'il est en
droit d'obtenir 50 % de la propriété des
droits d'auteur aux États-Unis pour treize
des titres les plus emblématiques du
groupe, incluant Y.M.C.A. Cette même
année 2015, son album Solo Man, enre-
gistré trente-six ans plus tôt, est enfin
publié officiellement en août.

Fort de cette reconnaissance légale et
financière, Willis effectue son retour offi-
ciel au sein des Village People en 2017
en tant que chanteur principal, rempla-
çant les interprètes qui avaient perpétué
le groupe en son absence. Il devient
alors le seul membre d'origine de la for-
mation à se produire sur scène. Le groupe
entame une nouvelle phase de tournées
internationales, capitalisant sur la nostal-
gie et le statut de classiques de la pop

registrement et s'oppose fermement à
l'idée d'interpréter à nouveau les succès
des Village People en public. Ses pro-
blèmes de dépendance l'amènent à plu-
sieurs reprises à faire face à la justice
américaine pour des infractions liées à la
possession de drogue.

Le processus de reconstruction per-
sonnelle et professionnelle s'amorce vé-
ritablement au milieu des années 2000.
En 2006, à la suite d'une nouvelle arres-
tation, il conclut un accord judiciaire lui
imposant de suivre une cure de désin-
toxication stricte sous contrôle judiciaire.
Cette démarche marque la fin de sa dé-
pendance, l'artiste déclarant publiquement
sa volonté d'entamer la seconde partie
de son existence libéré de l'emprise des
stupéfiants. Le 17 novembre 2007, il
épouse Karen Huff, une avocate et cadre
de l'industrie du divertissement. Cette
union s'avère déterminante : son épouse
l'accompagne activement dans sa réha-
bilitation personnelle, l'encourage à envi-
sager un retour à la musique et entre-
prend des démarches pour localiser les

provoquant parfois des symptômes
compressifs.

Les causes exactes de l’apparition des
hémangiomes à l’âge adulte ne sont pas
totalement élucidées, mais on sait que
des facteurs génétiques et hormonaux
jouent un rôle. Les lésions cutanées
apparaissent souvent de manière
spontanée et ne sont pas cancéreuses.

Bien qu’ils soient bénins, il est important
de surveiller tout changement d’aspect
ou de couleur. Si un hémangiome se

met à saigner fréquemment, devient
douloureux ou change rapidement de
forme, il est recommandé de consulter
un professionnel de santé. Le traitement,
lorsqu’il est jugé nécessaire (pour des
raisons esthétiques ou de saignements),
peut inclure des techniques telles que
l’électrocoagulation, la cryothérapie ou le
traitement au laser.
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